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au   cote   fupérieur   de   la   tête   ,   fut   un   anneau   à   peine   vi/îble  ,   qui   paroîc
feparer  la  tête  &  le  corps.  (  Fig.  D  ,  c.  )

Le   dos   eft   un  peu  élevé  ,   lifte   par-tout   ,   ridé   fur   les   côtés  ,   depuis   la
tète  ,  iufques  vers  le  milieu  du  corps  j  &  g-itni  vers  la  tête  de  petites  poin-

tes {  f.  B,b,&d.  )
Le   derrière   de   la   tête   porte   des   aigrettes   très   délicates   Iorfqu'on   vient

de   tirer   l'animal   de   la   pierre   ,   fes   bras   font   couverts   d'une   matière   vif-
queufe.   11   ne   vit   pas   plus   d'une  demie   heure   hors   de   fon   antre   qui   eft
ordinairement   toche-grife  ,   ou   caillpu   revêtu   de   matière   calcaire   ,   Se   d'une
efpece   de   fertulaire.   Martin   Kœ/iler.

BOTANIQUE.

Graines   qui   rcjîcnt   long-temps   en   terre   fans   perdre   leur   force

végétative.

L/Avs   un   endroit   où   l'on   avoit   jette   en   1747.   des   graines   de   tabac,
on   vit   paroître   en   1756   des   tiges   de   cette   plante.   On   ne   peut   pas   foup-
çonner   qu'elles   y   eulfent   été   femées   nouvellement   ,   ou   que   le   vent   ou
les   oifeaux   les   y   aient   apportées   ,   parce   que   c'effc   en   Suéde   une   plante
étrangère  ,   Se   qu'il   n'y   en  avoit   point   dans  le   voilînage.   11   eft   donc  cer-

tain que  ces  graines  ont  refté  neuf  ans  en  tetre  fans  fe  corrompre.  Ca
fait   explique   les   difficultés   que   l'on   éprouve   ,   Iorfqu'on   veut   purger   en-

tièrement un  terrein  des  plantes  inutiles.  11  a  peut-être  aufli  donné  lieu
de  croire   aux  prétendus  changements  du  froment  en  feigle   ,   de  l'orge  en
avoine   ,   cV   plufieurs   autres.   Une   grande   quantité   de   grains   d'orge   a   pu
relier   longtemps   en   terre,   germer   précifément   dans   l'année   où   l'on   avoir
femé   de   l'avoine   Se   l'empêcher   de   croître.   M.   Xordbcrg.

Orange   greffe   d'une   autre   orange.

XL   n   ouvtant   une   orange   on   a   trouve   qu   une   autre   petite   orange   j
étoit   renfermée   ,   fans   que   l'intérieur   de   la   plus   grande   fût   difforme.   La
petite  étoit   greffe  comme  une  balle   Se  toute  jaune  ;   elle   étoit   à   la   partie
fupérieure   de   la   grande   orange   ;   Iorfqu'on   l'en   retira   ,   on   vit   qu'elle   en
étoit   fépatée   par   quatre   feuilles   jaunes   ovales   qui   l'entouroient.   Ce
petit   fruit   étoit   fpherique   ,   avec   une   petite   pointe   à   la   patrie   fupérieure,
&   divifé   en   quatre   parties   qui   n'etoient   pas   également   greffes.      La   fub-

cepte  la  pa
charnue.   C.   Linné.

ance   des   quatre   cloifons   étoit   pareille   à   celle   de   la   peau   d'orange
:pté   la   partie   inférieure   qui   contenoit   un   peu   de   fuc   Se   de    fubf

î  ;  ex-
fub  fiance
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